
Candidats à l’élection du 1er novembre 
 

SOUS-REPRÉSENTATION DES FEMMES ET SCOLARITÉ  
PLUS ÉLEVÉE QUE LA MOYENNE 

 
 
Cette année, pour la deuxième fois au Québec, toutes les municipalités seront en 
élection simultanément le 1er novembre 2009. Alors que dans certaines municipalités 
des candidats ont été déclarés élus sans opposition, à Montréal, la métropole du 
Québec, 400 personnes ont déposé une déclaration durant la période de mise en 
candidature qui s’est terminée le 2 octobre dernier à 16 h 30. Depuis, 2 candidats se 
sont désistés. Par conséquent, 398 candidats brigueront les suffrages le jour de 
l’élection générale. Il est à noter que le nombre de candidatures reçues est en hausse 
de 17 % par rapport à l’élection de 2005.  
 
 
Candidatures selon le sexe et le poste convoité 
 
Deux fois plus d’hommes que de femmes se portent candidats à l’élection générale du 
1er novembre 2009. En effet, sur les 398 candidatures restantes, 132 ont été déposées 
par des femmes, soit 33 % de toutes les candidatures, et 266 par des hommes, soit 67 
%, alors que les femmes représentent 52 % de la population de Montréal.1

 
Si on considère le poste auquel les femmes et les hommes se portent candidats, nous 
constatons que, proportionnellement, plus d’hommes que de femmes sont candidats au 
poste de maire d’arrondissement, respectivement 18 % (N=48) et 14 % (N=19). Nous 
constatons également que, proportionnellement, plus de femmes que d’hommes sont  
candidats au poste de conseiller d’arrondissement, 38 % (N=50) contre 34 % (N=92).  
 
96 % des femmes (N=127) sont membres d’un parti politique autorisé comparativement 
à 89 % des hommes (N=239).  
 
 
Candidatures des jeunes de moins de 35 ans  
 
En ce qui concerne l’âge des candidats, nous observons que 17 % des candidatures 
totales ont été déposées par des personnes de moins de 35 ans (N=68).  En 
comparaison, les jeunes âgés de 20 à 34 ans inclusivement représentent 24 % de la 
population de Montréal. 2

 
 
Diversité sociale  
 
Chacun des candidats a été invité, en déposant sa candidature, à compléter une annexe 
à des fins statistiques.  Outre le poste, le sexe, l’appartenance politique et le groupe 
d’âge, cette annexe comportait une question sur l’appartenance à l’un ou l’autre des 
groupes tel que définis au formulaire d’emploi de la Ville de Montréal aux fins du 
Programme d’accès à l’égalité en l’emploi (PAÉE). Ce sont les groupes Autochtone, 
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Handicapé, Minorité visible et Minorité ethnique. L’annexe comportait également une 
question relative au dernier niveau de scolarité complété.  
 
242 des 398 candidats ont complété le formulaire ce qui représente un taux de réponse 
de 61 %.  Parmi les répondants à l’annexe statistique, 53 candidats ont déclaré faire 
partie de l’un et/ou l’autre des groupes visés au PAÉE ce qui représente 22 % des 
répondants. Chaque groupe a été traité de manière distincte à l’annexe statistique. Étant 
donné que 9 candidats ont déclaré faire partie de deux groupes, nous avons donc 
obtenu 62 réponses relativement à l’appartenance à l’un et/ou l’autre de ces groupes. 
 
Le tableau suivant présente les statistiques par groupe visé au PAÉE.   
 
  
 

N=62 Proportion par 
rapport au nombre 
de répondants 
(N=242) 

 
 
Autochtone : Indiens, Inuits ou Métis du Canada    2  0.8 % 

 
 

Personne handicapée : toute personne ayant    1  0.4 % 
une déficience entraînant une incapacité significative  
et persistante et étant sujette à rencontrer des obstacles  
dans l’accomplissement d’activités courantes. 
 
 
Minorités visibles : personnes, autres que les autochtones,  32  13.2 % 
qui ne sont pas de race ou de couleur blanche. À titre  
d’exemple, personnes de descendance ou originaires  
d’Afrique, d’Haïti, de la Chine, de pays arabes,  
de l’Amérique latine, etc. 
 
 
Minorités ethniques : personnes, autres que les   27  11.1 % 
autochtones et les personnes d’une minorité visible,  
dont la langue maternelle n’est pas le français ni l’anglais.  
La langue maternelle est celle apprise en premier  
et que vous devez encore comprendre.  
À titre d’exemple, les personnes de descendance  
ou originaires d’Allemagne, de la Grèce, d’Italie,  
de la Hongrie, de la Russie, etc.  
 

 
À titre comparatif, les données les plus récentes du recensement de Statistiques 
Canada (année 2006) 3 démontrent que 26 % de la population de Montréal fait partie 
des minorités visibles et que 20 % de la population parle à la maison une autre langue 
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que le français et l’anglais.  Rappelons que les répondants ont déclaré volontairement 
faire partie de l’un et/ou l’autre des groupes visés au PAÉE et que le nombre de 
répondants représente 61 % des 398 candidatures.  
 
 
Niveau de scolarité 
 
En ce qui concerne le dernier niveau de scolarité complété, les 242 répondants à 
l’annexe statistique sont répartis comme suit :  
 

      N   % 
 
Primaire     2   0.8 % 
 
Secondaire     28   11.5 % 
 
Collégial     49   20.2 % 
 
Universitaire premier cycle   98   40.5 % 
 
Universitaire deuxième cycle   65   26.9 %  
 
 

En comparaison, 30 % de la population de Montréal a fait des études universitaires. 4  
Le groupe de candidats ayant répondu à l’annexe statistique en compte 
proportionnellement deux fois plus; 163 répondants ont terminé des études 
universitaires soit 67 % du groupe.  
 
 
Après l’élection du 1er novembre, le Bureau des élections présentera des données 
relatives au profil des candidats élus.  

                                                 
4 Profil sociodémographique de la Ville de Montréal, Édition mai 2009, page 20 
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